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(Extraits)

Grands sujets 
Chocs en retour des succès électoraux des écologistes 
Toute leur victoire électorale tiendrait-elle uniquement dans une habile propagande médiatique et émotionnelle. La polémique autour de la diffusion du film « Home » de Yann Arthus Bertrand continue. Le site e-deo retransmet une chronique publiée sur « Libération ». Elle parle du « message aussi lourdingue que les poches de Pinault » qui s’est offert une énorme publicité pour ses produits de luxe pas du tout écologiques en ouverture du film. Selon ce film « L’homme serait une blatte nocive pour la planète ». Seules les blattes frugales du grand Nord ou d’Afrique trouvent grâce aux yeux de « Home » et « Homère, Newton ou Bruneleschi ne sont rien à côté de la beauté sauvage d’un éléphant courant dans la brousse » 

Le point de vue est toujours celui de l’hélicoptère, des  lecteurs de Rue 89 signalent d’ailleurs que Yann Arthus Bertrand  utilise aussi ce moyen de transport peu écologique pour aller chercher et signer ses livres, et Nicolas Hulot pour aller  faire ses recherches  de maisons à acheter. 

Yann Dieu reconstitue la création, la terre, l’eau, et assène en voix off ses prophéties glaçantes et ses affirmations sentimentales. 

La bonne vieille science qui s’attache aux faits meurt au cours de l’exercice. Le film parle du recul de la banquise du pôle nord, annonce qu’elle est foutue et oublie les statistiques retransmises par le site « pensée‑(tiret)unique.fr » qui montrent que les glaces du pôle sud sont par contre de plus en plus étendues.
Loin des sphères paisibles de la science, l’ambiance est au règlement de comptes chez les verts. Cohn Bendit affirme qu’un des conseillers de Bayrou, l’écolo Christophe Madrolle l’aurait prévenu que Bayrou se renseignait sur son passé sulfureux. Ce conseiller affirme lui avoir répondu par téléphone en le traitant de salopard avec des méthodes staliniennes. 

Les conseillers de Sarkozy ne perdent pas de temps de leur côté, Borloo annonce que le budget des éoliennes en mer passera de 30 à 100 millions d’euros et le président annonce que l’Etat subventionnera autant les énergies propres que le nucléaire (qui est en fait surtout financé par les entreprises du secteur) 

Le Liban a préservé sa souveraineté grâce aux chrétiens 
Le Liban qui a bouté dehors les Syriens en avril 2005 a gagné les élections législatives dimanche. 

C'est la victoire de la coalition dite du "14 mars" menée par le sunnite Saad Hariri 

Oui, mais c'est le patriarche Sfeir qui est le véritable vainqueur, lui qui, sortant de sa réserve, a déclaré la veille du scrutin : « L’entité du Liban et son identité arabe sont désormais menacées. Il faut faire très attention à ce qui se trame et faire échec aux desseins qui, s’ils réussissaient, changeraient le visage du Liban. » 

Contrairement à ce qu'affirment les médias français, la majorité victorieuse est dominée par les chrétiens qui obtiennent 40 sièges sur les 71 remportés par la coalition, et ses piliers sont non seulement le sunnite Hariri et le druze Joumblatt, mais surtout Samir Geagea et l'ancien Président Amin Gémayel. De fait, la majorité du peuple chrétien libanais, a rejeté l'alliance contre‑nature entre le général Aoun et le Hezbollah. 

Pourtant les chrétiens étaient divisés entre partisans du général Aoun et opposants au Hezbollah ? 

De moins en moins puisque c’est grâce au vote chrétien que le Liban n’a pas, définitivement et légalement, basculé dans le giron du Hezbollah et au‑delà, de l’Iran. Le général Aoun, qui s'est rallié au Hezbollah, ne peut plus prétendre représenter 70% des Chrétiens du Liban. Ainsi Zahlé, la capitale chrétienne de la Békaa, qui avait donné en 2005 six sièges sur sept au Hezbollah et au général Aoun, n'en a donné aucun cette fois ci. A Batroun sur la côte au nord de Beyrouth, les deux sièges à pourvoir, tous deux maronites, ont été perdus par le général Aoun. Et si le général Aoun a obtenu suffisamment de députés pour pouvoir prétendre à un groupe parlementaire, c'est grâce au vote chiite. 

Ainsi, les électeurs ont voté contre le Liban satellite de l’Iran des ayatollahs, contre le Liban du Hezbollah, contre le Liban du général Aoun. 

Le Hezbollah n'interviendra-t-il plus dans la vie intérieure du pays ? 

Non : le Hezbollah s’est rappelé au bon souvenir des Libanais en promettant des lendemains qui chantent seulement si le gouvernement obtempérait à ses exigences en matière de participation au prochain gouvernement. Un gouvernement qui ne doit pas toucher aux armes de la « résistance » et comprendre le nombre requis de ministres de l’opposition pour que le Hezbollah et ses alliés jouissent du tiers de blocage. Le discours du chef de la milice chiite armée, Hassan Nasrallah, lundi soir ne présage rien de bon. Au-delà de ses congratulations civiles au vainqueur du jour, il a poursuivi ses menaces. 
Brèves françaises 
Deux expositions à voir en ce moment 
Résurrection de la Vache qui rit, et surtout de celui qui la dessina, Benjamin Rabier, qui dessina aussi les animaux des aventures de Gédéon. Une exposition lui est consacrée à l’historial de Vendée. 

Retour en grâce aussi de Jules Hardouin Mansart. Longtemps éclipsé par son grand oncle François, il est remis à l’honneur par le musée Carnavalet. Saluée par le site « la Tribune de l’Art », la scénographie de l’exposition met en valeur ses œuvres majeures : voûte en stéréotomie de l’hôtel de ville d’Arles, château disparu de Clagny et dôme des Invalides. 

Course au viol des promesses électorales 

Brice Hortefeux remporte une victoire incontestablement historique. Son séjour au parlement européen durera certainement moins longtemps que les 55 heures d’un des mariages de Britney Spears. Il avait pourtant signé, juré craché que candidat UMP il faisait campagne pour sièger. 

Benoît Hamon doit être très déçu. Malgré sa promesse de démission en cas d’échec, il va se laisser faire une douce violence et rester porte‑parole du parti (tout en retournant travailler dans le privé, dans un institut de sondages). 

Declan Ganley respecte pour sa part sa promesse en quittant la politique après sa défaite, et abandonne le terrain aux européistes. 

Censure dans l’édition 
Paul‑Eric Blanrue voulait publier un livre sur l’influence pro‑israélienne sur la diplomatie de Sarkozy. Il n’a trouvé ni éditeur ni diffuseur en France. « On n’aura pas une ligne dans la presse ou à la télé ». Ces médias sont aussi ceux qui laissent passer des fabrications d’images pro‑palestiniennes dans l’affaire Al Dura. 
Brèves internationales 
Etats‑Unis : nouvelle attaque contre l'Eglise 
Le 23 avril, le diocèse de Bridgeport dans le Connecticut a reçu une lettre de l'agent de la mise en application de la déontologie de l’État, annonçant qu’une "évaluation était en cours pour déterminer si le diocèse n’avait pas violé [la loi du Connecticut] par manquement à s’être enregistré comme lobbyiste dans le Connecticut, par manquement à avoir rempli tous les formulaires appropriés [au statut reconnu] de lobbyiste, et par manquement à avoir suivi toute la procédure réglementaire" 

L’Etat prétend que le diocèse de Bridgeport s’est comporté en lobbyiste, notamment en invitant les fidèles à protester auprès des élus contre un projet de loi visant à légaliser le “mariage” entre personnes du même sexe. Mgr Lori a dénoncé cette provocation : "Le diocèse n’est pas un lobbyiste enregistré et ne se consacre pas d’abord aux questions législatives ou politiques. Toutefois, de temps en temps, la mission religieuse du diocèse m’oblige, ainsi que les curés diocésains, à prendre, conformément à nos croyances religieuses, des positions sur des législations qui concernent les questions morales de l’actualité, et à inviter les paroissiens à agir sur la base des enseignements de l’Eglise". 

Mgr Lori a annoncé qu’il avait chargé les avocats du diocèse de déposer une plainte contre l’Etat pour obtenir du tribunal l’annulation de la procédure de l’OSE. La plainte a été déposée le 29 mai dernier. 

Gordon Brown tente de sauver le Traité de Lisbonne 
Le Parti travailliste de Gordon Brown s'est classé 3e au scrutin européen, avec 15,3% des voix : depuis la Seconde Guerre mondiale, jamais le Labour n'avait enregistré un aussi mauvais score au niveau national. Le parti au gouvernement a été devancé non seulement par les Conservateurs (27,7%), mais également par le Parti indépendant UKIP (16,5%), qui réclame le retrait de l'Union européenne. A cette humiliation s'ajoute l'élection de deux candidats du British national party (BNP), une première dans l'histoire du parti de droite nationale dont la percée électorale se limitait jusqu'à présent au niveau local. 

Après les démissions en série de ministres et le scandale des notes de frais, les éléments semblent donc réunis pour que Gordon Brown démissionne. Mais ce dernier refuse. De même qu'il refuse d'organiser des législatives anticipées. Il peut même attendre jusqu'à juin 2010. L'enjeu est en effet de taille. Les Conservateurs ont promis un référendum sur le Traité de Lisbonne s'ils étaient élus, ce qui est fort probable. Et le non pourrait certainement l'emporter. En retardant son départ, Gordon Brown cherche à sauver le Traité de Lisbonne. Pour entrer en vigueur, il lui manque encore les ratifications tchèques, polonaises, allemandes et bien sûr le nouveau référendum irlandais, mal parti pour le non depuis la défaite de Ganley. 
L’islamisation à Oslo 
Dans une école primaire à Oslo, une femme d'origine pakistanaise, membre de l'encadrement de l'école, a incité deux petites filles du CP à porter le voile, et a même écrit aux parents. La principale adjointe, minimise l'affaire : "Il s'agit avant tout d'un gentil geste de la part de notre employée d'origine pakistanaise. Les deux petites filles voulaient mettre un beau voile coloré et brillant, et elle a écrit aux parents pour savoir si elle pouvait leur en offrir un." 
Au‑delà de l'incident, on apprend surtout que dans les classes de CP de cette école la moitié des filles sont voilées et qu'au CE2, la quasi‑totalité l’est. 
L'école est donc totalement musulmane. Et d'un islam particulièrement intégriste : jusqu'ici, la coutume islamique voulait que les filles soient voilées seulement à la puberté, or la moitié des plus petites le sont déjà. 
La citation du jour 
On la trouve dans Minute qui a interrogé Lionnel Luca. Le député UMP des Alpes‑Maritimes avait demandé dès vendredi au Conseil supérieur de l’audiovisuel de reporter la diffusion de Home « sous peine d’interférer sur le choix des électeurs ». Le CSA n’a pas voulu. 
« Je pense que la diffusion de Home a sûrement agi de manière subliminale. Vous vous souvenez certainement de cette affaire qui avait eu lieu peu avant l’élection présidentielle de 1988, où une image subliminale du visage de François Mitterrand avait été incluse dans le générique du journal de France 2. Ce côté subliminal, on le retrouve dans ce film qui a bénéficié en outre d’une très forte promotion, d’une diffusion à la télévision publique et de projections dans des lieux publics, comme le Champ‑de-Mars à Paris. De telle sorte que sous couvert de parler des problèmes de la planète, certains spectateurs, dans un nombre qu’il est bien difficile de déterminer, ont pu considérer que ceux qui disaient s’attaquer à cette question depuis longtemps étaient peut-être les mieux à même d’apporter les solutions. Je n’irai pas jusqu’à dire que c’est ce film qui a entraîné le résultat que l’on sait, mais il y a forcément participé. » 
La bonne nouvelle du jour 
Le vin rosé par coupage : c’est fini 
La Commission européenne a annoncé qu'elle renonçait à faire adopter par l'UE l'autorisation de fabriquer du vin rosé en coupant du rouge avec du blanc. Le commissaire à l'Agriculture Mariann Fischer Boel a déclaré : "Il n'y aura pas de changement dans les règles de production du vin rosé. Il est important d'écouter nos producteurs quand ils s'inquiètent de changements dans les régulations. Il était clair ces dernières semaines qu'une majorité de notre secteur viticole pensait que mettre un terme à l'interdiction du coupage allait saper l'image du rosé traditionnel". 
Les experts des Etats membres qui devaient se prononcer le 19 juin sur les nouvelles règles "vont maintenir le statu quo sur le vin rosé". 
L'eurodéputé UMP Alain Lamassoure, qui a été réélu, affirmait que la fabrication du faux rosé était une demande des producteurs français. 
